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QUE SERA LA 
CHAMBRE ? 

Il est encore difficile de dé-

terminer exactement quel est 

le parti qui a triomphé aux ré-

centes élections. La victime la 

plus notable de cette consulta-

tion électorale paraît être l'ange 

Gabriel, qui avait annoncé la 

chute préalable du ministère, et 

qui constatant que ses tuyaux 

ne peuvent plus être pris au sé-

rieux, se refuse momentané-

ment à tout interrogatoire. 

Des sceptiques penseront que 

Mademoiselle Couesdon a tout 

simplement voulu prendre un 

peu de repos — d'ailleurs bien 

gagn Voilà des mois et des 

mois que son cabinet de con-

sultation ne désemplissait pas; 

après un tel surmenage on s'ex-

plique qu'elle ait désiré ne plus 

rien savoir. Elle avait en vérité 

-.uffisamment travaillé à nous 

dérider. 

Pour cette utile besogne sur 

qui pouvons-nous compter? Il 

y avait dans la dernière Cham-

bre quelques représentants as-

sez folâtres. Le compagnon Fa-

berot, le musulman Grenier, 

pour ne parler que des premiers 

rôles, n'avaient peut-être pas un 

répertoire très varié, mais leurs 

effets étaient toujours sûrs. 

Que nous réservent les nou-

veaux? Pour le moment ils sont 

pleins d'importance; ils s'ima-

ginent qu'ils auront tôt fait de 

donner à la France tout ce qui 

peut lui manquer, mais les an-

ciens sourient de leurs illusions 

et n'hésitent pas à déclarer que 

cette belle ardeur sera bientôt 

éteinte. Le coche gouvernemen-

tal a connu bien d'autres mou-

ches aussi bourdonnantes ; il 

n'est pas pour si peu sorti des 

ornières. Ce n'est pas aux vieux 

huissiers du Palais - Bourbon 

qu'on pourrait persuader qu'il 

y a quelque chose de changé. 

Ils ont à l'égard du mandat 

législatif leur opinion faite; ce 

:sont de vieux Parisiens, qui 

n'ignorent pas qu'un député 

n'est plus grand'chose, dès qu'il 

est dans la grande ville. On en 

a toujours vu d'aussi beaux-

d'aussi élégants, d'aussi élo-

quents. 

Ils sont . là, au Palais-Bour-

bon, une cinquantaine qui acca-

parent les faveurs; vrais tireurs 

de couvertures qui ne laissent 

que les miettes à leurs coljè-

-gùes. Ces derniers obtiennent 

bien à force de sollicitations et 

de complaisances envers le mi-

nistère, quelques menues fa-

veurs, mais ces maigres reliefs 

ne sauraient contenter leurs 

électeurs. 

Le suffrage universel est une 

belle et excellente chose; elle 

ne sera parfaite que le jour où 

les électeurs, ces rois d'un jour, 

auront compris que leurs man-

dataires ont pour principale 

mission de faire de bonnes lois 

dans l'intérêt général de la 

France et de la République et 

non des courbettes aux minis-

tres pour en retirer quelque 

sinécure au profit unique de 

leurs agents électoraux. 

L. MONTUERRI. 

LES CABLES SOUS-MARINS 

La note comminatoire de couper le 

câble de la Martinique si nous publions 

des dépêches avantageuses aux Espa-

gnols, et qui aurait été adressée par les 

Etats-Unis au gouvernement français, 

d'après le correspondant du " Morning 

Post" à Washington, est tellement ab-

surde et excessive qu'elle doit appartenir 

à la bande des canirds de grande en-

volée qui nous annonçait de la Jamaïque 

samedi dernier, la destruction de l'es-

cadre américaine. 

Mais cette dépêche nous remet en 

mémoire l'importante question toujours 

si négligée de l'organisation définitive 

de notre réseau de câbles sous-marins 

qui n'est pas encore près d'être complè-

tement élucidée : car, sauf le commen-

cement d'installation du câble de Brest 

en Amérique, — on n'entend plus parler 

de l'installation d'autres lignes fran-

çaises qui nous permettraient définitive-

ment de ne plus être, de ce côlé, les tri-

butaires des Anglais. 

Comment est-il encore possible d'ad-

mettre qu'une grande nation comme la 

France soit-encore, c n grande partie, la 

vassale des grandes compagnies an-

glaises qui ont relié le monde entier par 

leurs câbles sous-marins, monopolisant 

de cette sorte à Londres le secret des 

correspondances internationales ? 

Notre gouvernement a reculé devant 

le chiffre incontestablement élevé mais 

certainement grossi outre mesure des 

dépenses à effectuer, d'après l'énorme 

somme que les Anglais ont été obligés 

d'avancer, en 1851, soit 838.750.000 fr. 

pour l'établissement de leur réseau. Mais 

on oublie volontairement que, depuis 

cette époque, d'immenses progrès ont 

été accomplis : fabrication des câbles 

sensiblement perfectionnés, amélioration 

de l'outillage des navires spéciaux em-

ployés pour l'immersion, accroissement 

tous les jours constaté de nombre de 

mots échangés entre les divers pays. Par 

conséquent, diminution des premières 

dépenses et augmentation successive des 

recettes. 

Que l'Etat français accorde donc l'ins-

tallation de ces câbles sous-marins à 

des soumissionnaires purement français 

et nous avons la conviction que les adhé-

sions ne se feraient pas longtemps at-

tendre. 1 ■ 

Car. l'initiative dans noire pays ne fait 

nullement défaut, comme les adminis-

trations publiques qui, désirant tout ac-

caparer ou monopoliser, voudraient trop 

le faire croire. 

Mais l'intérêt de la défense nationale 

prime toutes les considérations quel-

conques ; et il nous est, aujourd'hui sur-

tout, devenu complètement impossible 

de rester à la merci de l'omnipotence 

anglaise. 

Rien que pour nos relations avec Ma-

dagascar ne sommes-nous pas encore 

tributaires de " l'Eastern and South 

African 0° " à partir de Mozambique ? 

Le Nouveau Tarif Franco-Américain 
On n'a pas oublié que les journaux 

Anglais s'étaient arrangés pour faire 

croire aux Etats-Unis que la France 

gardait mal, dans le conflit hispano-

américain, ses devoirs de neuLraiité et 

qu'elle soutenait sous main l'Espagne. 

Mais de l'autre côté de l'Atlantique, on 

a fini par se rendre compte que ce n'était 

là que des racontars d'une perfidie inté-

ressée ; la meilleure preuve en est que 

les Etats-Unis et la France viennent de 

signer une convention commerciale fort 

avantageuse pour les deux pays, la note 

officieuse communiquée à la presse au 

sujet de cet arrangement constate que 

l'accord intervenu rend manifestes les 

sentiments dont sont animés les deux 

gouvernements et l'esprit de conciliation 

qui préside à leur désir commun d'amé-

liorer les relations commerciales entre 

les deux nations, et une dépêche du 

correspondant du "Matin" à. Washing-

ton, nous apprend que M. Mac Kinley, 

en proclamant l'accord franco- améri-

cain à précisément employé la même 

phrase. Comme on l'a justement fait 

remarquer, il y à là sans doute plus 

qu'une simple coïncidence. 

Qu'elles sont maintenant les bases du 

nouveau traité de commerce ? On se 

souvient que le tarif Dingley, qui avait 

été la rançon de l'élection présidentielle 

de Mac Kinley avait singulièrement ag-

gravé les tarifs existants, à telles ensei-

gnes que ces droits, pour certains ar i-

cles, étaient devenus tout simplement 

prohibitifs ;- la moyenne des taxations, 

déjà portée au chiffre énorme de 43o/o 

par le tarif Mac -Kinley, se trouvait por-

té à 57o|o et pour certaines marchandi -

ses il était encore plus élevé ; les laina-

ges payaient de 92 à 120 et 140 0)0, les 

boutons 150 0]0, les vm-res à vitres 150 

à 180o[o. 

Avec la nouvelle . convention si nous 

concédons notre tarif minimun aux pio-

venanees américaines y désignées, le ta-

rif Dingley par contre se trouve abaissé 

en faveurs de certains de nos produits ; 

ainsi par exemple, pour les tartres bruts 

à 5 oio ad valoren, pour les cognacs et 

spiritueux à 1 dollar 75 cent, le gallon, 

pour les objets d'art à 15 0)0 ad valoren, 

pour les vins mousseux et les vermouths 

à "i5 par gallons. 

M. Siegfried exprimait ces jours der-

niers au banquet franco -américain de 

l'Htôel-Continental le vœu que le gou-

vernement de Washington fit une ap-

plication spéciale delà liberté à son ré-

gime économique — Ce vœu est devenu 

une réalité. 

Situation Sociale de nos Députés 

Des recherches que nous avons faites 

sur la situation sociale de nos députés, 

il résulte que la nouvelle Chambre com-

prend quatre-vingt-deux propriétaires 

ou rentiers, cent quatre avocats, un avo-

cat-avoué, un ancien avocat, trois' avo-

cats au Conseil d'Etat, six avoués, trois 

anciens avoués, quatre notaires, neuf 

anciens notaires, vingt-deux anciens 

magistrats, huit anciens diplomates, six 

banquiers ou financiers, douze ingé-

nieurs, cinquante-deux médecins, qua-

rante journalistes, quatre hommes de 

lettres, trois artistes peintres, trente-

sept industriels, vingt-deux négociants 

ou anciens négocians, trente-trois an-

ciens fonctionnaires dont trois anciens 

préfets et quatre anciens sous- préfets, 

quatorze universitaires, vingt-un anciens 

sous-otficiers et quatre anciens officiers 

de marine, cinq pharmaciens, un ancien 

pharmacien, deux ecclésiastiques et 

soixante-deux députés ayant exercé des 

professions diverses. 

Nous trouvons par exemple un maitre 

d'hôtel, un boulanger, un cordonnier, 

un cabaretier, nn marchand fripier, un 

tailleur de pierre. 

La profession d'avocat est celle qui, 

comme d'habitude, a le plus de repré-

sentants ; les médecins occupent pres-

que le dixième des sièges, les journa-

listes sont encore plus nombreux qu'aux 

législatures précédentes, et jamais les 

anciens officiers- députés n'avaient atteint 

un chiffres aussi fort. 

BONJOUR, FACTEUR ! 

D'un de nos correspondants : 

S'il est un visage familier aux habitants d'une 

commune, c'est celui du (acteur rural : tous le 

connaissent el il connait tout le mondé. Aussi 

est-il assuré de recevoir partout, au cours de 

sa tournée,' un bon, accueil et un cordial « Bon-

, jour fadeur ! « Tel est le cas de M. Hiei'le (Au-

guste), facteur à Coussey (Vosges). 

« Vous savez, nous écrit-il, combien' est rude 

et fatigant le service du facteur rural : dans 

toutes les saisons, par tous les temps, il lui 

faut accomplir sa tache de chaque jour.; brûlé, 

par le soleil, trempé par, la pluie, pataugeant 

dans la neige ou la boue pendant [de longues 

années, j'étais tombé gravement malade. 

Il y a 15 ans, j'avais contracté un abcès in-

testinal qu' m'avait doué au lit pendant sept 

.semaines et m'avait forcé de demander un con-

gé de convalescence de trois mois ; à la suite 

était survenu un eczéma qui me causait des 

souffrances intolérables. Je ressentais une im-

pression de brûlure et de démangeaison qui 

me donnait la fièvre, puis des troubles diges-

tifs qui m'enlevaient tout appétit. Les traite-

ments que j'avais suivis ne m'avaient procuré 

qu'un soulagement passager. 

Dernièrement, ayant lu une brochure rela-

tant un grand nombre de guèrisons obtenues 

grûca aux Pilules Pink pour personne.-, pâles" 

du Docteur "Williams, je me décidai à eu es-

sayer. Après, quelques jours de traitement, j'é-

prouvai une grande amélioration ; les déman-

geaisons diminuèrent d'intensité, puis cessèrent 

peu à peu ; la lièvre disparut et l'appétit me 

revint. Aujourd'hui je ne ressens plus rien et je 

puis faire mes tournées quotidiennes sans plus 

de fatigue qu'au début de ma carrière. 

Aussi, quand j'ai dans ma distribution des 

brochures des Pilules Pink. je me fais un de-

voir de les remettre aux destinataires eux-

mêmes, en les leur recommandant chaleureu-

sement. , 

Ceux qui feront usage des Pilules Pink en 

obtiendront les meilleurs résultats. Elles sont 

efficaces pour l'anémie, la paralysie, ataxie lo-

comotrice, rhumatisme, sciatique, névralgie, 

danse de Saint-Guy, maux de tête, névroses, 

.scrofules, etc.; elles sont un régénérateur du 

sang et un tonique des" nerfs. Elles redonnent 

de belles couleurs aux teints pâles, agissent 

dans toutes les phases d'affaiblissement chez la 

femme et produisent sur les hommes uue ac-
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tion efficace contre toutes les maladies causées 

par le surmenage physique et mental et par 

les excès. 

En vente chez tous les pharmaciens, mais on 

peut se les procurer au dépôt principal, MM 

Gablin et C" (pharmacien de 1™ classe) 3. Cité 

Trévise, Paris, â 3 fr. 50 la botte ou 17 fr 50 

par 6 bottes franco contre mandat-poste. 

CHRONIQUE LOCALE 

SISTERON 

Affaire Fabre-Bontoux. — Sui-

vant arrêt du 26 mai 1898, la Cour d'Ap-

pel d'Aix a condamné M. Fabre père à 

cent francs d'amende, M. Fabre fils, juge 

suppléant à Sisteron, à 16 fr. d'amende, 

tous deux conjointement et solidaire-

ment à un franc de dommages-intérêts 

et aux dépens. MM. Fabre père et fils 

étaient poursuivis pour avoir porté des 

coups et fait des blessures à M. Châties 

Bontoux avoué à Sisteron. 

Nos Fêtes. — Nos fêtes se sont 

passées avec autant d'entrain qu'en 

comportait le programme. Favorisées 

par un temps splendide, chose exces-

sivement rare depuis plusieurs années, 

où le Très Haut nous réservait ces pe-

tits rafraîchissements. 

Samedi soir à eu lieu la retraite aux 

Flambeaux par les Touristes des Alpes, 

qui, après avoir exécuté un brillant pas 

redoublé devant l'Hôtel-de-Ville, a par-

courue nos rues au milieu d'une affluence 

de monde. 

Dimanche à 11 heures réception à la 

gare de la société musicale de Forcal-

quier, à 3 h. pendant toute la durée des 

courses de bicyclettes V Union Musicale 

de Forcalquier et les Touristes se sont 

fait entendre sur le cours de l'hôpital et 

ont exécuté brillamment leurs meilleurs 

morceaux du répertoire. A 9 h. du soir 

une grande bataille de confetti à été 

livrée avec un acharnement égal de part 

et d'autre. 

Le grand bal qui a précédé n'en à pas 

moins été brillant ; nombre de danseurs 

et danseuses se sont livrés à leurs ébats 

chorégraphiques, interrompus depuis 

quelques temps. 

Favorisé par un magnifique clair de 

lune, le bal à été très animé jusqu'à 

une heure assez avancé de la nuit. 

Dans les coins les plus reculés, les 

plus à l'ombre des abords de la place 

de la mairie, on dansait par groupes, 

petits groupes, plus petits groupes et 

ainsi de suite, jusqu'au simple duo 

chorégraphique. 

Lundi, Cours Saint- Jaume, la musique 

de Forcalquier s'est fait entendre, diri-

gée par une main sure, elle a été ap-

plaudi dans La médaille d'Or, ouvertu-

re de Gutner, et une grande fantaisie de 

Labole, Sylviane. 

Nous adressons toutes nos félicita-

tions .au maestro qui les dirige. 

• Le concours hyppique à été très beau 

et fait bien augurer l'avenir de cette 

jeune société. Nos compliments à ceux 

qui la patronne. 

Le bal qui a terminé la soirée, a eu, 

comme celui de la veille un franc succès. 

Le programme de la fête avait attiré 

un grand nombre d'étrangers et nous 

avons pu remarquer pendant ces trois 

jours de charmantes dames aux ravis-

santes toilettes. En somme bonnes fêtes 

sans accidents, et nous adressons nos 

sincères félicitations aux organisateurs 

des fêtes et aux heureux gagnants des 

divers concours qui ont eu lieu et dont 

voici les résultats : 

Concours de Bicyclettes 

Course Régionale. — prix : Géo, de 

Marseille ; 2° Sabatier ; 3 5 Viguier. 

Course Départementale. 1 er p. ex-œquo 

Blanc Louis de Sisteron, Guillot ; 2" 

Chabrier. 

Championnat local. — Champion : L. 

Blan ; 2" Brunet Paul ; 3" Pascal. 

Concours Hippique 

Prix de la Durante (Galop). — 1" prix : 

M. Plaindoux : 2" M. Lieutier Ernet. 

Prix du Buech (Trot attelé). — 1 er prix : 

M. Michel ; 2" M. Barou. 

Prix de 'la Ville (Galop). — 1" prix : 

M. Mouret; 2' M. Latil. 

Prix des Dames (gentlemen-riders). — 

1" prix,: M. Turcan ; 2' M. Reynaud. 

Concours de Tir 

1" Prix : MM. Clergue Fabien 12 points 

2» — Fera.ud Antonin 12 — 

3» - Meinet F. 12 — 

40 _ Lignotte Gust. 11 — 

5» — Chauvin Siméon 11 — 

6e — Clergue Albert 10 — 

7. _ Détampes Félix 10 — 

8" — Gasquet Hsnri 10 — 

9 e — Daumas Etienne 10 — 

10
E ex-œquo Bec P., Honorât 10 — 

Viennent ensuite : MM. Soulet, Benoit, 

Meriot, Jordani, Latil, Sargos, Estuiilier 

Vias, Sicard (9 points). 

Arme de chasse : Prix unique Estublier 

Concours de Boules 

Eysseric Pierre, Piche, X.. ; Afbéric 

Décrives, Thome, Féraud. 

ÉTAT - CIVIL 

du 28 Mai au 3 Juin 1898 

NAISSANCES 

Patfi Rose-Joséphine. 

1 MARIAGES 

M. Hicart Gustave-Florimont, papetier 

et Mademoiselle Granger Thérèse- Victo-

rine-Joséphine. 

M. Imbert Achille-Félicien-Isidbre, 

cultivateur, et Mademoiselle Louise-Sy-

donie Garcin. 

DÉCÈS 

Barjavel Claire, 47 ans, à la Coste, 

Prime à nos lecteurs. — Une 

caisse Eaux de Vais " Favorisée " auto-

risée par l'Etat, approuvée par l'Acadé-

mie de Médecine, extra Gazeuse, souve-

raine dans les maladies de l'estomac, 

l'anémie, le foie, la rate. Quatorze fr. 

les 50 bouteilles. 

Payement à trente jours. 

Adresser les commandes au directeur 

du journal. 

P-L-M. — Excursions en Dauphiné. 

La Cie P-L-M offre aux touristes et aux 

familles qui désirent se rendre dans le 

Dauphiné vers lequel les voyageurs se 

portent en plus grand nombre chaque 

année, diverses combinaisons de voya-

ges circulaires à itinéraires fixes ou fa-

cultatifs permettant de visiter à des prix 

réduits, les parties les plus intéressan-

tes de cette admirable région : La gran-

de Chartreuse, les gorges de la Bourne, 

les grands Goulets, les massifs d'Alle-

vard et des Sept Laux, la route de Brian-

çon et le Massif du Pelvoux, etc. 

La nomenclature de ces voyages, avee 

prix et conditions, figure dans le Livret-

Guide P-L-M. qui est mis!en vente au 

au prix de 40 cent, dans les principales 

gares de son réseau, ou envoyé contre 

0,75 en timbres-poste adressés au Ser- • 

vice de l'Exploitation ('Publicité), 20, 

boulevard Diderot, Paris. 

P-L-M. - BAINS DE MER DE LA 

MÉDITERRANÉE. — Billets d'aller et 

retour valables 33 jours ; Billets indi-

viduels et billets collectifs ( de famille). 

Il est délivré du I" Juin au 15 septembre 

de chaque année, des billets d'aller et 

retour de Bains de Mer. 1", 2"", 3'"° clas-

se, à prix réduits pour les stations bal-

néaires suivantes ; 

Agay, Aigues-Mortes, Antibes, Bindol 

Baulieu , Cannes, Golfe- Juan- Vallauris, 

Heyres, La Ciotat, La Seyne, Tamaris-

su. -Mer, Menton, Monaco, Monte-Carlo, 

Montpellier, Nice, Ollioules-Sanary, St-

Raphaël, Toulon et Villefranche-s-Mer. 

Ces billets sont émis dans toutes les 

gares du réseau P-L-M. et doivent com-

porter un parcours minimun de 300 kil. 

aller et retour. 

PRIX : Le prix des billets est calculé 

d'après la distance totale, aller et retour 

résultant de l'itinéraire choisi et d'après 

un barême faisant ressortir des réduc-

tions importantes pour les nillets indivi-

duels, ces réductions peuvent s'élever à 

5 o\o pour les- billets de famille. 

P-L-M. — Voyages circulaires a 

itinéraires fixes.— Il est délivré pen-

dant toute l'année, dans les principales 

gares situées sur les itinéraires, des bil-

lets de voyages circulaires à itinéraires 

fixes, extrêmement variés, permettant 

de visiter à des prix très réduits en 1°, 

2°, 3° classe, les parties les plus intéres-

santes de la France (notamment l'Au-

vergne, la Savoie, le Dauphiné, la Ta-

rentaise, la Maurienne, la Provence, les 

Pyrénées), l'Italie, la Suisse, l'Autriche 

et la Bavière. 

Arrêts facultatifs à tomes les gares 

de l'itinéraire : La nomenclature de 

tous ces voyages, avec les prix et con-

ditions, figure dans le Livret-Guide P.L.M 

veudu au prix de 40 centimes dans les 

principales gares ds réseau 

P.-L.-M. — Exposition générale 

Italienne a Turin. Billets d'aller et re-

tour de l r , 2n,s , 3™ classes à prix réduits 

de toute gare P-L-M à Turin, donnant 

droit à deux entrées à l'Exposition ; 

VALIDITÉ. 30 jours; Arrêts en Italie, 

deux arrêts au choix tant à l'aller qu'au 

retour - Délivrance des billets jusqu'au 

31 octobre inclus. 

l' Immédiatement dans les gares de 

Paris, Nevers, Dijon, Lyon-Perrache, 

Clermont-Ferrand, St Etienne, Valence, 

Marseille G, V. Nimes (voyageurs), Gre-

noble, Chamberry. 

2' Sur demande faite 48 h. à l'avance 

dans toutes les autres gares. 

Marché d 'Aix 
du 2 Juin 1898 

Bœufs limousins 1 40 a 1 45 

— Gris 1 30 à 1 35 

— Espagnols 1 25 à » » » 

Bœufs du pays » à » » » 

Moutons du pays 1 83 à 0 00 

— de Barcelonnette 1 36 à 1 43 

— de Gap 1 43 à 1 50 

Moutons Africains rés. 1 32 à 1 40 

— arrivage. 1 20 à 1 30 

— Monténégro » »» à » »» 

— Espagnols »K à »» 

— Métis » »» à » » 

— Réserve »» à » » » 

Le plus efficace pour rendre aux cheveux gris 

ou blanchis, la couleur et la beauté naturelles. 

Il fortifie et embellit la chevelure. 
Chez les Coiffeurs et Parfumeurs. 

Fabrique: 26 Rue Etienne Marcel, Paris. 

Se trouve à Sisteron, chez M- H: REBATTU 
Mercerie, Parfumerie, rua porte de Provence 

VARIÉTÉS 

LES CONVENTIONNELS 

SOUS LA RESTAURATION 
Par ALBERT TOURNIER 

Châteauneuf - Randon 

(Comte Alexandre de) 

L'un des plus fougueux révolutionnaires, 

issu d'une famille illustre à laquelle le duc de 

Joyeuse se plaisait d'appartenir, commandait 

en 1796 à l'armée du Rhin avec le grade de 

général de brigade ; il eut le commandement 

de la place de Mayence. Après le 18 brumaire, 

il fut nommé Préfet des Alpes-Maritimes. 

Bientôt rappelé, il rentra dans l'obscurité jus-

qu'à sa mort en 1816,, au moment où la loi 

allait forcer les régicides à quitter la France. 

Détenu à Sainte-Pélagie, depuis -1812, il était 

resté étranger aux actes de l'usurpateur en 

1815. La loi ne lui était point applicable. 

Chaudron - Rousseau 

Nommé inspecteur des forêts à Bourbonne 

les-Bains après le 18 brumaire, il occupa cette 

place jusqu'en 1816 ; forcé alors de quitter la 

France, il obtint un sursis indéfini et mourut 

en mai 1816. 

Un certificat médical du \% janvier 1816, 

signé par les docteurs Ferat, David, Pierreson 

et Bourgcais, du Bourbonne constate que 

Chaudron Rousseau est dans une impotence 

presque absolue; qu'il no peut de lui-même 

et sans aide se tenir debout ni faire aucun 

mouvement de progression ; que si les fonc-

tions animales et naturelles conservent leur 

liberté, ses urines et ses déjections s'échap-

pent néanmoins souvent, surtout la nuit ; que 

les facultés intellectuelles sont affectées au 

point que Chaudron-Rousseau est dans un 

état approchant de celui de l'enfance et de la 

démence] que cette altération des facultés 

sus énoncées est la suite d'une attaque d'apo-

plexie essuyée le 13 avril 1813. Il obtint le 8 

février 1816 un sursis indéfini et mourut trois 

mois après. 

(Bertrand) Clausel 

Son signalement imprimé est envoyé dans 

toutes les directions. Né à Mirepoix, dans 

l'Ariège, âge de 43 ans, taille de 5 pieds 6 

pouces, cheveux noirs un peu crépus, front 

élevé, yeux gris et à fleur de tète, le regard 

fixe, nez épaté, bouche grande, mentond rond, 

visage ovale, teint olivâtre, martpié de petite 

vérole et de taches livides, bouche béante, le 

cou un peu roide. Mais c'était peine inutile. 

Le thermidorien qui s'écriait aux Anciens, en 

1796, en s'adressant aux royalistes : « Vous 

avez beau faire, la République vous avalera » 

était mort depuis 1804 ! 

DELEYRE 

Né à Portet, prés Bordeaux, en janvier I7i(j 

il entra chez les jésuites à l'âge de lt> ans ; 

quitta ensuite son ordre, vint se fixer à Paris 

pour y cultiver les belles lettres et y publia, 

à l'âge de 29 ans, une analyse de la philoso-

phie de Bacon. Bientôt après le duc de Miver-

nais le fit nommer secrétaire des carabiniers, 

puis l'attacha à l'ambassadeur de Vienne. De 

retour à Paris, il fut envoyé à Parme, comme 

bibliothécaire de et en obtint une 

pension de 2U00 francs à la lin de l'éducation. 

Livré alors entièrement aux lettres, il fit pa-

raître la continuation de l'histoire générale 

des voyages et des romances mises en mu-

sique par J.-J. Rousseau, avec lequel il était 

lié particulièrement. Nommé député de la 

Gironde à la convention nationale, il s'attacha 

au parti de Brissot et de Vergniaud ; vota en 

1793 la mort de Louis XVI et exprima dans 

son opinion une haine contre la royauté qui 

tenait du tfanalisme. Echappé aux prescrip-

tions révolutionnaires, Il se mêla peu des 

opérations du gouvernement et fut, en 1793, 

chargé de la surveillance de l'école normale. 

Il siégea ensuite dans le conseil des cinq cents 

et mourut le 10 mars 1897, à l'âge de 71 ans. 

A suivre 

Une cause pour 

de nombreux résultats 
Il y a un demi-siècle que les médecins ont 

mis l'huile de foie de morue au premier 

raug des agents curatifs dans toutes les dé-

faillances du corps ayant pour origine l'ap-

pauvrissement du sang. 

Il serait trop long d'énumérer ici toutes 

les affections provenant de cette source, qu'il 

nous sulfise de citer la phtisie, l'anémie, le 

rachitisme, le lymphatisme et la scrofule. 

L'huile de foie de morue est le médicament 

souverain contre ces maladies, mais la ques-

tion la plus importante pour un grand nom-

bre de personnes, est de connaître la meil-

leure façon de la prendre. Nous répondrons 

à ceci que depuis 25 ans l'Emulsion Scott est 

la seule forme qui ait été recommandée par 

les médecins comme supérieure à toutes les 

autres préparations d'huile de foie de morue 

par suite de sa parfaite manipulstion et de la 

pureté des engrèdiens qui la composent. 

Eans l'Emulsion Scott, l'huile préservée 

contre toute altération, combinée avec les 

hypophosphites de chaux et de soude, de-

vient agréable au goût et de digestion facile. 

Prendre l'huile de foie de morue naturelle au 

lieu de l'Emulsion Scott, c'est la même chose 

que de manger du beurre rance quand on 

peut avoir de la crème douce et fraîche. 

PROVERBE ORENTAL 

A ton meilleur ami donne un- doigt de vieux 

[vin/ 

Une chambre au soleil, un coin de ton par-

terre] 

Sans oublier surtout de mettre un CONGO fin. 

Sur la table où s'épand son parfum salutaire 

Mahdi SI Hamar, au savonnier parisien. 

REVUE FINANCIÈRE 

Paris le 2 Juin 1898 

Le Marché lourd au début s'améliore un 

peu ensuite. Le 3 % fait 102,77 ; le 3 1/2 % 

106,15. 

Bonne tenue des Etablissements de crédit 

dans leurs cours antérieurs. 

Les obligations VILLE DE PARIS 1886 

sont demandées à 404. 

On recherche les obligations 4 % de la C° 

GENERALE D'IMMEUBLES à 471,50, à 

cause de leur revenu net de 4 0/0-le CREDIT 

FONCIER à 665, LE COMPTOIR NATIO-

NAL D'ESCOMPTE à 572, LE CREDIT 

LYONNAIS à 820, LA SOCIETE GENE-

RALE à 531. 

Bonne tenue de l'INOROYABLE à 205. 

L'obligation de la C° AUXILIAIRE DES 

CHEMINS DE FER se maintient à. 135 fr. 

Les premiers souscripteurs aux actions de 

la C° Internationale de Déménagements, 

transports et camionage de Dijon, doivent 

bénéficier d'une bonne plus value étant donné 

le rapport de 10 0/n environ sur lequel ils 

peuvent compter. 

L'acompte sur le dividende que va donner 

la Société des LAMPES A ARC (Hegner) 

devant être de 25 fr. au moins, constitue un 

revenu des plus rénumérateurs pour les ac-

tions très rares sur le marché à 350 fr. et les 

parts de fondateurs à 300 fr. 

© VILLE DE SISTERON



L 'Epargne française s'interessant plus que 

jamais aux questions d'assurances sur la vie 

signalons les passages du rapport du bureau 

généra: publié à Berne : « Grâce à son orga-

nisation éprouvée, à sa grande extension et 

surtout à l'importance qu'ont acquise les 

rentes dans son portefeuille d'assurances, la 

C° d'ASSURANCES GENERALES sur la 

VIE, la plus ancienne du continent peut tra-

vailler à peu de frais, de sorte qu'en fin de 

compte les prestations des Assures de la 

Générale ne dépassant pus la moyenne. ». 

On voit de quelle estime est tenue à Berne 

la C° D'ASSURANCES GENERALES SUR 

LA VIE de la Rue Richelieu. Envoi gratuit 

des notices et tarifs sur simple demande. 

CHEMINS DE FER FRANÇAIS fermes. 

La Revue des Journaux i fles Livres 
TREIZIÈME ANNÉE 

Réduction du Tarif des Abonnements 

DIDIER ET MERICANT 

EDITEURS 

Parts, 1, Rue du Pont de Lodi, 

Répandue dans le monde entier et ré-

digée par les écrivains les plus célèbres 

de notre époque, les plus aimés du pu-

blic, la itcvne des •Tourna u x et 

des Livres est dans sa treizième 

année. Pour répondre au chaleureux 

accueil de ses nombreux lecteurs elle 
réduit considérablement le tarif, de ses 

abonnements, afin de se rendre acces-

sible à toutes les bourses. 

NOUVEAU TARIF RÉDUIT DES ABONNE-

MENTS : Trois mois, 3 fr.; six mois, 5 fr. ; 

un an, 8 fr. On s'abonne, sans frais, 

dans tous les Bureaux de poste ; chez 

tous les libraires et marchands de jour-

naux. 

Le numéro : 10 centimes. 

La Revue des Journaux et 

îles Livres offre en Primes gra-

tuites à chaque abonné son por-
trait carte-album et, surl'envoi d'une 

photographie, un splendide por-

trait peint à l'hui'e 

Nos lecteurs nous consultent souvent 

sur le choix d'une Revue hebdomadaire. 

Nous ne pouvons faire mieux que de 

leur indiquer la Revue des Jour-

naux et des Livres,' qui est de na-
ture à combler tous leurs désirs. Cette 
publication, unique en son genre, est 

la plus complète, la plus curieuse et la 

plus intéressante de notre époque. Elle 

reproduit, en effet, chaque dimanche, ce 

.qui a paru de plus remarquable dans 
Ses journaux, les revues et les livres de 

la semaine : Articles à sensation, Nous 

velles, Contes, Chroniques, Actualités, 
Questions de mortes, Voyages, Curio-

sités scientifiques, Agriculture, Hy-

giène et Médecine, Sports, Connaissan-

ces utiles, Joyeux devis. Chansons, 

Nouvelles à la main, Petites notes, 

Romans, etc., etc., et fait, dans son 

Courrier des Théâtres, le compte rendu 
.des premières de la semaine, ainsi que 

des grands concerts du dimanche. Elle 
contient, en outre, de nombreuses gra-

vures d'actualité : portraits, événements 

du jour, etc. 

La Revue publie en feuilleton : 1" 
La Vocation merveilleuse du cé-

lèbre cacique Piédouche, par LÉON 

RIOTOR , étincelante satire de plusieurs 

travers de l'époque actuelle ; 2° La 

Femme de Tantale, par M. EUGÈNE DB 

LA QDETSSIE , roman passionnel. 

Un beau volume de vingt numé-

ros spécimens, broché avec une jolie 

couverture tirée en deux couleurs, est 
envoyé, franco, contre SS fr. 95 pour 
les départements et 3 fr. pour la Corse 
et l'Algérie. 

La collection des douze premières 

-années de la Revue des Jour-
naux contient plus de CINQ mille 

Nouvelles littéraires et Contes variés, si-

gnés des plus grands écrivains ; chaque 

volume est illustré de nombreuses gra-
vures. Elle contient, en outre, des Ro-

mans complets d'Alphonse Daudet, 
d'Henri Rochefort, d'Octave Feuillet, 

de Ludovic Halévy, d'Hector Malot. de 

Guy de Maupassant, de Paul Bour-

get, d'Èmile Zola, etc. La collection 

est composée de douze magnifiques vo-

lumes de 825 pages, contenant la ma-

tière de plus de cent volumes, vendus 
en librairie 3 fr. 50, solidement reliés 

en toile rouge, avec titres dorés. Cha-
que volume : 10 francs. 

Les 12 premières années, 110 fr. 
le port en plus. 

Adresser les lettres et mandats à M. 

(î. NOBLET, administrateur, 13, rue 
Cujas, Paris. 

A CEDER 
DE SUITE 

pour cause de santé 

MAGASIN DE VERRERIE 
CRISTAUX. FAYENCES, PORCELAINES 

S'adresser à M. FERRON 

Traverse de la Place 

Afin de répondre à la demande de nombre 

de nos lecteurs, nous publions le Catalogue 

complet des ouvrages déjà parus dans la 

charmante édition jaune de la Nouvelle col-

lection Illustrée à '20 centimes le volume : 

1. AMOUR D'ENFANT, par Jules Mary. 

2. LA JEUNE SIBERIENNE, par X. de 

Maistre. 

3. BONHEUR BRISÉ, par A. Duchatelle. 

4. PECHES ROSES, uar Charles Aubert. 

5. L'EPREUVE, par Charles Deslys. 

6. AUTOUR DE LA GAMELLE, par L. 

Marville. 

7. AUTOUR DE LA LUNE DE MIEL, par 

Paul Pansolle. 

8. PETITS PÈCHES, par Charles Monselet. 

9. L'INGENU, roman de Voltaire. 

10. LES AMOURS DE JEANNETTE, par 

L. Marville. 

11. UN JOUR D'ANGOISSE, par P. Ginisty 

12. ROSE-CLAIRE, par L. Marville. 

13 COEUS D'ELITE, par E. Moret. 

14. LES FEMMES QUI AIMENT, par For-

tunio. 

15-16. MANON LESCAULT, (2 vol ) par 

l'abbé Prévost. 

17. CONTES ET NOUVELLES, La Fontaine 

18. LE BOULET D'OR, par Jules Mary. 

19. L'EVENTAIL ROUGE, par L. Marville. 

20. LES DEUX BOUVIERS, par Walter 

Scott 

21. LA DOT DE SUZETTE. par Fiévée. 

22. A BRULER, par J. Lermina. 

23. ZADIG, par Voltaire. 

24. CONTES et NOUVELLES, La Fontaine 

25 MARIAGE AUX ROSES, L Marville. 

26 PECHES ROSES (2- série) par . Aubert. 

27. TANTE BERTHE, par de Pëyrebrune 

28. LA VERTU de LOLOTTE Ordonneau. 

29. CHANVALLON, par Ch. Monselet. 

30. CONTES du Pays de L'OR, liret-Harte. 

31-32 PAUL et VIRGINIE (2 vol) par Ber-

nardin de Saint-Pierre. 

33. VOYAGE AUTOUR de ma CHAMBRE 

par X de Maistre. 

34. CONTES de Perrault 

35. LE TRAIT rt'UNIO^, par Lemercier de 

Neuville 

36. AU MESS, par L. M ra ville. 

37-38 LA RELIGIEUSE, (2 vol) par Diderot 

39. LA VEUVEdes HIGLANDS, W. Scott. 

40. LA CUISINIÈRE du FOYER, Lozeral. 

4- ANNEE 

k 
1 

1 

1 tjJ~)lvit 

PETITE GAZETTI; DU PIANO ET DU CHANT 

A LA 'MAITON 

Journal de famille et de salon, joignant l'u-

tile à l'agréable, donnant aux réunions intimes 

des éléments choisis de distractions artistiques 

et littéraires. 

7 pages de musique grand format, 4 de texte 

et illustrations ; monologues, comédies, biogra-

phies, théories de danse?, conseils, etc. Concours 

mensuels: 1.500 fr. de prix par an. 

Abonnements. FRANCE : Un an, 6 fr., 6 mois, 

3 (r 50 ; 3 mois 2 fr. ÉTRANGER : Un an, 8 Ir. 

Le numéro: 30 centimes En vente chez les 

principaux libraires et dans les gares (Librai-

rie Hachette et C'c , 79, boulevard Saint Ger-

main, Paris) 

A LOUER à Sisteron 

UNE ANCIENNE 

BOULANGERIE 
tVombreuse Clientèle 

S'ADRESSER AU BUREAU DU JOURNAL 

A VENDRE OU A CÉDER 
en "V I .A. G- 33 ŒR, 

VASTE LOCAL, avec logement eu 

parfait état de construction, pouvant 

servir à tout commerce. 

Au Centre de la Ville 

S'adresser au Bureau du Journal 

TCÉDËRFE SUITE 
POUR CAUSE DE SANTÉ 

JOLI CAFÉ 
Situé dans l'intérieur de la ville 

S'adresser au bureau du journal 

01 DEMIE A ACHETER 
Rue Droite 

UNE MAISON avec MAGASIN 

S'adresser au Bureaau du Journal. 

Etude J eM° LéopoldBEQUART 

Successeur de M. BASSAC 

ISTotaire 

SISTERON (Basse?-Alpes) 

VENTE 
A 1-AMIâ.BLE 

La moilié en nue propriété, d'un 

vaste et beau domaine situé sur le 

terroir des communes de Salignac et 

d'Entrepierres, dont le centre d'ex-

ploitation est au quartier de Briasq. 

Ce domaine qui se trouve au bas 

et sur le versant sud de la montagne 

de Briasq, se compose : de bâtiments 

d'habitation et d'exploitation, terres 

labourables et arrosables ; pré, bois 

et vagues , il est situé entre, les villa-

ges d'Entrepierres et de Salignac, et 

distant de Sisteron d'environ cinq 

kilomètres. 

Pour tous renseignements s'adres-

ser à M» L. BÉQUART, chargé de la 

vente, et dépositaire des titres de 

propriété . 

Etude de Me Léopo d BÉQUART 

Successeur de M« A. BASSAC 

IXToteiire 

SISTERON (Basses-Alpes) 

LÎCITÀTION__ÀMIABLE 
Le DIMANCHE CINQ JUIN mil huit 

cent quatre-vingt - dix - huit, à trois 

heures de l'après-midi, il sera pro-

cédé à Peipin, à la Mairie et par le 

ministère de M0 L. BÉQUART, no-

taire, à la 

Vente aux Enchères Publiques 
à titre de licitation amiable, des im-

meubles ci-après désignés, dépen-

dant de ia succession de Madame 

MAUREL née CHAUVIN. 

DÉSIGNATION 
Commune de Peipin 

ARTICLE PREMIER 

Une Propriété en nature de terre 

labourable et arrosable sise au quar-

tier de Champarland, d'une conte-

nance de douze ares environ. 

Mise à Prix: lBO franes 

ARTICLE DEUXIÈME 

Une terre labourable complantée 

en vignes, située au quartier des rou-

tes, d'une contenance de 64 ares en-

viron 

Mise à Prix: 800 francs. 

ARTICLE TROISIEME 

Un bosquet situé à la montagne de 

Lure, au quartier de Roumégère. 

Mise à prix : 10 francs. 

Pour tous renseignements s'adres-

ser à M- BÉQUART, notaire déposi-

taire du cahier des charges, et des 

titres de propriété. 

Pour extrait : 

Léopold BÉQUART 

Etude de M» A. HEIRIÈS 

Notaire à Sisteron 

Sucr de M» CHAUVET et AUDIBERT 

ADJUDICATION 
VOLONTAIRE 

Le DIMANCHE DOUZE JUIN 

mil huit cent quatre-vingt-dix-

huit, à deux heures du soir, il sera 

procédé, dans l'étude et par le minis-

tère de M- HEIRIÈS, notaire à Stste 

ron, à la vente aux enchères 

D'UNE MAISON 
sise à Sisteron, rue Saunerie, numé-

ro 48, portée à la matrice cadastrale 

sous le numéro 1037 de la section B, 

composée d'une cave en sous sol avec 

deux tonneaux de capacité de cinq 

et six hectolitres, beau magasin avec 

vitrines murées, au rez-de-chaussée, 

premier étage, deuxième étage, troi-

sième étage, deux greniers à foin et 

galetas, y compris une écurie au 

quarlierde la Ciste, séparée de la 

maison ci dessus par une rue et dans 

laquelle on se rend par un pont cou-

vert qui réunit la maison à la dite 

écurie . 

La maison confronte du levant, 

rue Saunerie ; du midi, Rossi et Fi-

guière ; du couchant, .rue et du nord 

Pellotier et Bougerel. 

L'écurio confronte du levant, rue 

et pont couvert ; du midi, rue ; du 

couchant, Roux et canal; du nord, 

Mouton . 

Mise à Prix : BOOO francs 

Cette maison appartient indivisé-

ment à Mesdemoiselles Marie et Mag-

deleine SARTOR1 et Madame Veuve 

SARTORI, demeurant à Sisteron. 

Pour tous renseignements ou pour 

traiter de gré à gré, s'adresser aux 

venderesses où à M6 HEIRIÈS, dé-

positaire du cahier des charges. 

HEIRIÈS, notaire. 

'Gnerre k rAnémie! 

(Poudio de Fer sucré soluble) 

ILE ROI m rauoiNEux 
Le plus pur, le plus soluble, 

le plus agré. ble, le plus actif et le 
! meilhur marché- — Put* : 2 1 50 le Flacon I 
I DÉPÔT: PHARMACIE CENTRALE IÎU NORD. 132 e (134| 

l Rue Lr.fpyftt", Pnris. KT TOirri S PHARMACIES | 

Dépôt à Sisteron, chez M. LAUGIER, 

Pharmacien. 

58 années fie sucées 

Grand Prix, exposition universelle Lyon 1894 

Grand Prix exposition universelle Bordeaux 1895 

»E RICQLÈS 

HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY 
Exposition nationale ROUEN 1896 

Exposit. universelle BRUXELLES 1897 

ALCOOL 

de 

MENTHE 

Le seul Alcool di Menthe Véritable 

CALME "istentanément la SOIF et ASSAINIT L'EAU 
D1S3IPE les maux de cœur, de tète, d'estomac, les 

indigestions, la dysenterie la cholèrine. 

PRÉSERVATIF contre les ÉPIDÉMIES 
EAU de TOILETTE et DENTIFRICE EXQUIS 

EXIGER LE NOM DE RICQLÈS 

132 e. 134 

Rue Lafayette. 

EXPÉDITIONS EN PROVINCE. 

' CATALOQUE FRANCO fSOQPaffesJ. 

TÉLÉPHONE — USINE à St-DENIS 

I Dépôt Général du FEE GAFPARD 

MALADIES t PEAU gSSïï ECZÉMAS 
PlaJon des Jambes, Bouton», Démangeaisons. 

Alléllir Faiblesse, Asthme, Tour, Bronchites, 
ARClflIC Gastrite, HERNIE, HEMORRHOIDES. 

MALADIES SECRÈTES 
Ecoulements, Echauffe niants, Vices do Sang, etc. 

RI v. 
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URiFIEZL'AI 1 
lenbrflbntdu PAPIER d'ARM Eh'ilE 

Le meilleur Désinfectant connu. 

Remploi du PAPIER D'ARMÉNIE au point 
de vue de l'hygiène des habitations, est un 

véritable service public. 
EN VENTE PARTOUT 

GRoa:A.FONSOT,8, Rue d'Enatnen, Paris. Eohtnt1"'iràV», 

AUX SOURDS 

Une dame riche, qui a été guérie de sa 
surdité et de bourdonnements d'oreille 

par les Tympans artiliels de Dr. Nichol-

son.aremisà son institut la somme de 

25.000 francs afin que toutes les person-

nes sourdes qui n'ont pas les moyens de 

se procurer les Tympans puissent les 

avoir gratuitement. S adresser à A. T, 

Haie, secrétaire, 22, St. Bride Street, 

Londres, E. U. 

FABRIQUE DE PATES ALIMENTAIRES 

PATES ET SEMOULES SUPÉRIEURES POUR POTAGES 

Spécialité de Pâtes pour les' Troupes 

ON TRAITE DES MARCHÉS A LIVRER AVEC MM. LES 

FOURNISSEURS pour lu durée des ADJUDICATIONS 

LOUIS AUDEMAR 
§ue §aunerie, <Sg£g(g<g@$ (§asses-(Alpes) 

 Mj»ae»i—— 

TOUTES LES PATES SONT GARANTIES PURE 

Semoule de Blé dur TANGAROK ET AFRIQUE 

IP IR, I IXI MODBEBS 

1 
RECONSTITUA 

, .■ -J 1* 

ET TONIQUE 

AUBERGE DU TIVOLI 
S»rcs du Casino SI^TTKKOM 

TENU PAR 

HENRI BACHELIER 
Dans cet établissement on trouve 

tout le confortable de la bonne cuisine 
bourgeoise; ainsi que des salles, 
chambres, grandes écuries et re-
mise. Une salle à titre gracieux est à 
la disposition des Sociétés, réunions 
etc., etc. 

L'emploi des gouttes concentrées de véritable Fer Bravais, sans odeur ni saveur, est recommandé 

Î
>ar tous les Médecins aux personnes anémiées par les Privations, l'Age, la Maladie, le Surmenage. 
1 procure rapidement Force, Vigueur, Santé et Beauté. — Flacon : 5 fr.; 1/2 Flaoon : 3 fr. 50. 

Se méfier des Contrefaçons et Imitations. Le FER BRAVAIS ne se vend ni en Vin, ni en Eiixir. 

PHAriflCIÇ ÇFNTflA! E DU NOUrHia plus vaste ne PARIS 131 ut l?4, RUE LAFAYETTE) et dans toutes les Pharmacies. 

MANUFACTURE D E CHAPEAUX 

NOÈL CLÉMENT 
SISTERON, ( Basses-Alpes ) 

FORMES de CHAPEAUX - FEUTRE et PAILLE 

FOURNITURES POUR MOUES — DEPOT M ROTINS 

CASQUETTES ET EERRETS 

BANQUE FRANÇAISE 
18, Boulevard Montma^re, PARIS 

PRETS sur
 toutes successions en France. 

A P U A T rfe Nues- Propriétés et Usufruits, 
M ufl M 1 Constitution de Rentes oiagères. 

à on taux beaucoup plus élevé que les c ics d'Assurances 
REMISE AUX INTERMEDIAIRES 

Téléphona N° 133-26. 

jggb. PHTISIES, BRONCHITES, ASTHME, 
(W\ COaOELiUCHE, ENROUEMENTS 

WiÊ CIGARETW ' LAGASSE 
\3ti

li
iiv^' IlégénéruLcur des organes respiratoires 

Prii : 1 Fr. le paquet franco poste 

Dépôt : Pharmacie Centrale d'Alsace-Lorraine 

11, rue Lafayette, PARIS, et toutes Pharmacies 

C3-. AUBERT 
16S, rue do Paris, MONTREOIL-SOUS-nOIS (Seine). 

CAHIER A BOUT AMBRÉ 

1 Ne fumez qu'iia papier à Cigarette 1 

aLEsGY(MSTË*-

MACHINES A COUDRL 
De Tous Systèmes 

Bicyclettes en Tous Genre:; 
ATELIER DE RÉPARATIONS 

Prix 'S'rès Réduits 

L. ROUBAUD 
HORLOGER-ELECTRICIEN 

Rue de Provence, SISTERON 

Vente et Location de Mandolines 

LOUIS FIDELE 
ESonte de Noyers — Sisteron 

Bois de Construction et de Menuise-
rie, Briques, Plâtres, Ciment, Chaux, 

Tuiles et Malons 

■ Fournitures Générales pour Maçonnerie 

A VENDRE 
Pour Cause de Santé 

MAGASIN DE CHAUSSURE 
S'adresser au Bureau du Journal 

SISTER-ON- JOURNàL 
EST EN VENTE 

à MARSEILLE : chez M. GAUOHON 

Cours Belzunce. 

à AIX chez M. César MARTINET 

Cours Mirabeau. 

PILULES! 
FERRUGINEUSES ; 

ç. 1511 • 

* Docteur : 

APERITIFS, LIQUEURS & COGNACS CU SE NIER 
LA PREMIÈRE MARQUE DU MONDE 

• 21 USINES ET COMPTOIRS — Direction : 226, Boulevard Voltaire, Paris. 

.Contre la CONSTIPATION 
A. et ses conséquences: 

EMBARRAS GASTRIQUE, MIGRAINE, CONGESTIONS.ete 

J PURGATIFS, DÉPURATIFS, ANTISEPTIQUES 
(JsXIGERlesVÉRITAELESaïscl'Ér/lJueffeci-iomW 

■* en 4 couleurs tt I> NOM du DOCTEUR FRANCK 
1 fr.50 la i/2 Boîte (50 grains);3Ir. la Boite (iifterains). 
ffof/oa Oins ehsqut Boltt. —DAMS TOOTM LIS PHIBUACIU. 

HENRI REBATTU 
MlflMI (Basses-Alpes) 

COURONNES MORTUAIRES 
PERLES et METAL 

ARTICLES FUNERAIRES EN TOUS GENRES 
PRIX MODERAS 

PLUS É CONSTIPATION 
Par l'emploi de la 

TAB1R||HEINE 
Pilules laxatloes et fortifiantes 

DOSE : Une pilule au dîner ou le 
soir agit le lendemain matin. 

PRIX : la boite de 60 pilules : 3 fr. 

Envoi d'une petite boite d'essai contre retour de 
cette annonce et 15 centimes en timbres-poste. 

Pharmacie CHARLARD, 13, B' BOIlte-BODVtUe, PARIS, 

SWN DENTIFRICE 

Le meilleur Dentifrice antiseptique 
Pour entretenir les dents, gen-

cives, muqueuses, et pour éviter les 
accidents buccaux : 

APHTES, GENGIVITES, STOIATITES, atc. 

Prix de la boîte porcelaine : 3 fr. 
JSnroi d'une petite belle a"mei centre ratMr de 

cette annonce et 15 centimes en timbres-poste. 

Pharmacie CHARLARD, II, B' Bonne-lnneHt, PARIS. 

Anciennes Maisons MICHEL et A STIER fils 

LIBRAIRIE — PAPETERIE — RELIURE 

VVE AUBERT ET O SUCCESSEURS 

SISTERON (B-ALPES) 
AH 

mil i II 

Madame Veuve AUB.ERT, à l'honneur d'informer le public 

qu'elle vient d'acquérir le fonds de Librairie-Papéterie de M. Astie* 

fils. Comme par le passé, les nombreux clients de cette Librairie, se-

ront assurés d'y trouver un assortiment complet de fournitures pour 

lesïEcoles, Bureaux et Administrations. 

Madame Veuve AUBERT remercie d'avance les personnes 

qui voudront bien l'honorer de leur confiance. 

Le Gérant Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire 

© VILLE DE SISTERON


